
Lettre des habitants du 5 étoiles 

A Lille, le 21 mars 2018 

Depuis le 1er novembre, nous dormons dans cet entrepôt, car les services du département ou de l’État censés
nous prendre en charge ne font pas leur travail et ne respectent pas la loi. Pour certains d'entre nous, mineurs,
l'évaluation EMA¹dure depuis plusieurs semaines. Lorsque nous arrivons la première fois dans ce service, on nous
demande si  nous connaissons le squat du 5 étoiles. Dans l'attente de notre premier rendez-vous d'évaluation
donné un mois plus tard, ils nous fournissent un plan pour nous dire de venir dormir ici. Nous restons alors ici,
dans l'attente de nos résultats d'évaluations, pendant plusieurs mois. Parmi nous, il y a des mineurs en recours
juridique, car notre minorité est remise en cause par le département. La procédure peut aussi durer des mois car
la justice est longue. En attendant nous ne savons où aller et faute de pouvoir aller au collège ou lycée public, nous
allons dans des écoles associatives solidaires. 

Certains d'entre nous sont en procédure de demande d'asile. Dans l'attente prolongée (supérieure à deux mois) de
nos rendez-vous en préfecture, AIR² nous dit d'appeler le 115 pour avoir un endroit où dormir. Malgré des appels
quotidiens, nous ne sommes pas hébergés car les places ne sont pas suffisantes pour loger toutes les personnes à
la rue. A notre arrivée au 5 étoiles, notre déception est grande lorsque nous découvrons qu'il n'est pas question
d'une maison. Nous avons été orientés ici par les autorités et les services sociaux, mais ce n'est pas notre désir de
dormir dans un entrepôt. Nous n'avons pas d'autres choix pour l'instant. Nous sommes nombreux, il est difficile de
trouver le sommeil, de se reposer, afin de pouvoir accomplir sereinement toutes nos démarches et faire avancer
nos situations. 

Les policiers viennent ici plusieurs fois par semaine et nous disent que le 31 mars, à la fin de la trêve hivernale,
le 5 étoiles sera fermé. Encore cette semaine, des CRS sont venus dans la soirée nous menacer. Ils nous ont dit
qu'ils  nous donnaient  encore trois  semaines  pour  préparer  nos  affaires  et  que si  ce  n'était  pas  fait,  ils  nous
mettraient dehors par la force. Nous sommes inquiets : en cas d'expulsion, où allons nous aller ? Sans décision de
justice, ces intimidations sont infondées et abusives. 
Dans l'attente de meilleure situation, ce lieu nous permet de ne pas être isolé, et de ne pas être seul dans la rue.
Au 5 étoiles nous pouvons discuter entre nous. Nous échangeons des conseils et informations sur les démarches
administratives et comment survivre à Lille. Après plusieurs mois à la rue, nous avons donné à ce lieu le nom
ironique du 5 étoiles, car au début il y avait de l'eau courante et un toit. Nous voulons nous excuser auprès de nos
voisins. 

Si  on vous gêne,  ce n'est  pas notre volonté.  Nous nous excusons pour nos déchets  car  nous n'avons pas  de
poubelles et nous sommes obligés de mettre nos sacs poubelles dans la rue. Nous voulons aussi remercier les
personnes qui nous apportent du soutien et nous aident matériellement et moralement. Nous n'avons plus d'eau
courante depuis que le propriétaire des lieux, le bailleur social Partenord a coupé l'eau au mois de janvier. Grâce à
des voisins solidaires, nous pouvons remplir nos bouteilles chez eux, et d'autres nous apportent de la nourriture.
Nous vous remercions beaucoup. 

Nous souhaitons vous accueillir chez nous et nous vous invitons à un goûter d'échange,
dimanche 1 avril à partir de 15h, 15 rue Jean Jaurès. 

¹ EMA : Évaluation Mise à l'Abri : Service mis en place par le département du Nord pour questionner les jeunes sur
leur  parcours  et  statuer  de  leur  minorité  ou  non  de  manière  aléatoire  et  discriminatoire.  La  loi  oblige  les
départements à faire les évaluations (entretiens + résultats) sous huit jours. 

² AIR : Accueil, Insertion, Rencontre : relais associatif de la préfecture chargé d’assister les personnes dans leur
demande d'asile. Traduction : il gère l'attente de la prise de rendez-vous préfecture pour le dépôt de demande
d'asile. Ils dispensent également des « conseils de survies » (où prendre une douche et manger). 


